
 
14 rue de Paradis                           Mèl  secretariat@ujre.fr 
75010 PARIS             
Tél : 01 47 70 62 16                                              Site https://ujre.fr                

 Président d’honneur  Adam Rayski (1913-2008) 
 Coprésidents              Jacques Lewkowicz, Raymonde Baron, Claude Sarcey  
 Présidente déléguée  Claudie Bassi-Lederman                                                                                                                                                                   

 Secrétaire Tauba Alman    Paris le 25 janvier 2025 

 

* L’UJRE, issue du mouvement Solidarité, naît en avril 1943 dans la clandestinité pour unifier la Résistance juive de la MOI à l’occupant nazi. 

27 janvier : « Journée internationale de commémoration en mémoire des victimes de 
l’Holocauste » et « Journée de la mémoire des génocides et de la prévention                                     

des crimes contre l’humanité ». 

La « solution finale de la question juive » est édictée par les nazis le 20 janvier 1942. 

Le génocide industrialisé des Juifs – pourchassés sur tout le continent européen – s’exerce, en Pologne 
occupée, dans des centres de mise à mort : Chelmno (dès décembre 1941), Belzec, Sobibor, Treblinka, 
Madjanek et Auschwitz-Birkenau. En raison de sa taille et du nombre de ses victimes (Juifs très 
majoritairement mais aussi Tsiganes, Polonais opposants, prisonniers de guerre soviétiques, 
homosexuels…), le centre de mise à mort d’Auschwitz-Birkenau va devenir le symbole du « mal absolu ». 

Mais, avant l’extermination par gazage, la machine de mort nazie a d’abord expérimenté la destruction des 
Juifs lors de féroces massacres de masse. Dès l’invasion de la Pologne par Hitler, le 1er septembre 1939, le 
pays devient un véritable laboratoire d’extermination. Les pogroms se multiplient et les tueries 
s’intensifient. Les Juifs sont précipités dans des abîmes ou alignés, nus, autour de fosses que souvent ils 
ont dû eux-mêmes creuser. 

Ces massacres de masse, par revolvers ou mitrailleuses, sont répertoriés sous l’appellation de « Shoah par 
balles » tandis que les camions à gaz itinérants, les Gaswagen, constituent les prémices des centres de mise 
à mort industriels. C’est la première phase de la Shoah qui compte de très nombreuses victimes du génocide, 
avant même la mise en œuvre des chambres à gaz. 

L’Holocauste, c’est l’assassinat systématique, réfléchi, organisé, planifié et industrialisé des populations 
juives d’Europe, qui a fait 6 millions de victimes, enfants et adultes, dont plus d’un million à Auschwitz-
Birkenau. 

Le camp-symbole de l’inhumanité d’Auschwitz-Birkenau (à la fois camp de concentration et centre de mise 
à mort géant) est libéré le 27 janvier 1945 par les troupes soviétiques. Quelques survivants raconteront…  

L’Union des juifs pour la Résistance et l’entraide (UJRE), créée en 1943 pendant la résistance pour 
combattre le nazisme, vous invite à participer nombreux : 

À la commémoration-inauguration du monument Les rails de la Mémoire, dimanche 26 janvier à 
10h à la Place Carnot à Lyon. 

À la cérémonie organisée par la Ville de Bobigny, lundi 27 janvier à 10h à la Gare de la Déportation 
de Bobigny (départ possible en bus à 9h30 de la place Yitzhak Rabin et Yasser Arafat de Bobigny). 

À la cérémonie organisée par le Mémorial de la Shoah lundi 27 janvier à 12h30 sur le parvis du 
Mémorial - 17 rue Geoffroy l’Asnier (Paris 75004) 

À la cérémonie organisée par le Mémorial de la Shoah de Drancy lundi 27 janvier à 14h00 au 
Mémorial de la Shoah de Drancy, 110 – 112 Av Jean Jaurès (Drancy 93700) 

À la cérémonie organisée par le RAAR (Réseau d’Actions contre l’Antisémitisme et tous les Racismes) 
lundi 27 janvier à 18h00 au Mémorial du Vel d’Hiv – 7 rue Nélaton (Paris 75015)  


